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L'hon. M. STIRLING: J'en ai fait part au
ministre qui m'en a accusé réception de la

manière habituelle disant qu'il étudierait la
chose. Je ne vois pas les noms sur la liste.

L'hon. iM. FOURNIER: Nous n'avons pas
reçu le rapport de l'ingénieur, mais nous étu-
dierons les deux projets.

L'hon. M. STIRLING: J'espère que le mi-
nistre leur accordera l'attention qu'ils méri-
tent, car ils sont bien justifiés.

M. IRVINE: Je signale au ministre que le
quai du lac Seaton a besoin d'être remis en
état. Je me suis adressé au ministère en avril
dernier et l'on m'a répondu que l'ingénieur
régional avait reçu l'ordre d'examiner le quai
et de faire rapport. Le ministre a-t-il reçu
ce rapport et une partie du crédit pourrait-elle
être affectée à la réparation du quai? Cela
n'est pas expressément mentionné et je vou-
lais m'assurer qu'on y avait pourvu.

L'hon. M. FOURNIER: S'il s'agit d'un ou-
vrage déjà existant et que le rapport de l'in-
génieur motive des réparations immédiates,
nous exécuterons les travaux à même le crédit
général. Je ne crois pas que nous ayons reçu
de rapport à propos de cette entreprise, mais
je vais m'en informer.

M. IRVINE: Le ministre dispose-t-il des
fonds voulus pour exécuter ces travaux, au
cas où le rapport de l'ingénieur serait favo-
rable?

L'hon. M. FOURNIER: Un crédit de $325,-
000 vise les travaux de réparation et d'en-
tretien.

*M. IRVINE: Cela suffira.

M. FULTON: Le ministre a-t-il reçu un
rapport sur les travaux à exécuter à Revel-
stoke et au sujet desquels le ministère a fait
enquête? Il s'agit de la construction, sur le
fleuve Columbia, d'un batardeau de partage en
vue de prévenir l'érosion de la rive, à environ
un demi-mille en aval de Revelstoke. La der-
nière fois que je me suis mis en communica-
tion avec le ministère, on m'a dit qu'on atten-
dait le rapport de l'ingénieur. A ce propos,
il convient, je crois, qu'un représentant de la
Colombie-Britannique rende hommage à M.
Morton, ingénieur du ministère. Je n'ai en-
tendu que des éloges sur son compte. J'estime
que le personnel dont il dispose est bien insuf-
fisant pour le travail qu'il doit accomplir et
il en résulte que, lorsque nous portons cer-
tains faits à l'attention du ministre, il s'écoule
beaucoup de temps avant qu'un rapport soit
présenté. La faute n'en est pas à M. Morton,
car son personnel est surchargé de travail.
J'ai demandé qu'on entreprenne la construc-
tion du barrage de Revelstoke avant la crue

des eaux, afin de prévenir l'érosion, mais je
crois savoir que l'enquête n'a commencé
qu'après le début de la période de crue. J'es-
père qu'on pourra exécuter ces travaux avant
la prochaine crue. J'espère également que le
ministre verra à recruter un nombre suffisant
d'employés pour le bureau de la Colombie-
Britannique de façon que ce personnel puisse
accomplir le bon travail dont il est capable.

L'hon. M. FOURNIER: Nous manquons
de personnel à notre division des ingénieurs;
je doute qu'il y ait un seul de nos bureaux
où personne ne se soit engagé au service mi-
litaire ou n'ait 'pris sa retraite. Nous nous
efforçons de remplacer ceux qui partent mais
il semble que peu d'ingénieurs compétents
soient désireux d'entrer au service de l'Etat.
Nous avons demandé à la commission
du service civil l'accroissement de notre per-
sonnel.

M. FULTON: Le ministre peut-il nous dire
un mot des travaux entrepris à Revelstoke?
Avant de passer à autre chose, je désire m'as-
socier aux remarques de l'honorable député de
Kootenay-Ouest à propos du dragage du lac
Arrow. Je réitère également ma demande de
remplacement de la drague du lac Shuswat.
On en aura besoin pour des travaux à cet en-
droit et sur la rivière Thompson. Celle dont
on se sert actuellement est vieille de trente
ans et exige -constamment des réparations.
Il y a là un besoin de drainage considérable
et on y abat plus de bois qu'auparavant. Le
ministre songe-t-il à acheter une nouvelle
drague et à faire exécuter les travaux aussitôt
que possible, de façon qu'ils soient terminés
avant la prochaine crue des eaux?

L'hon. M. FOURNIER: Je me suis pres-
que engagé samedi à faire l'acquisition d'une
nouvelle drague pour le fleuve Fraser et un
autre cours d'eau, aussi je me demande si je
dois en faire autant aujourd'hui pour la riviè-
re Thompson et le fleuve Columbia. Une
drague, dit-on, dure plus de quarante ans, de
sorte que si celle dont on parle n'a que trente
ans, elle pourra servir encore pendant une
dizaine d'années.

M. FULTON: Il semble qu'elle ait besoin
de grosses réparations.

L'hon. 'M. FOURNIER: Nous y verrons.
Quant à Revelstoke, nous ferons effectuer les
levés avant la prochaine crue des eaux.

M. ARCHIBALD: Le crédit relatif à Bella-
Coola vise-t-il l'agrandissement du quai ac-
tuel et les réparations à y effectuer?

L'hon. M. FOURNIER: Il vise les répa-
rations et les améliorations au quai actuel,
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